
LAMARIE

LabJrosse -est, un peintre de mes amis
oui a fait 4fortune. ,en vendant du
savon. Cest un aquarelliste de beau-
coup de talent et iýn réclam ateur de
première force. Il S'est rendu célèbrè
piar le>-dessin qui sert de marque ýle

a,,mm-erce 'au fameux savon qui l'a
eurichi. 'Ça représente un constable,
le'bâton à la main, avec au bas, cette
devise cp lettres d'or: "Je fais la peau

li~e.L'agent et "soli bâton sont très
K;en réussis, le bâton surtout, on croirait
qu'il va parler.

'T'ai rencontré Labrosse hier 'Sur la
r;lc, il était très pâfle et paraisAait en
<. oie à la0 plis vve émotion. En ine
ioyant il est venuà «à moi et mn'a serré la
Uilli avec une effusion inacecouitumiée.

-Ah! mon VieuiX, ie dlit-il, 'quelle

-Voypps,.remiets.-toi. Qu'y a-t-il?
-Une aveuture terrible: j'ai failli uiC

noyer.
-A ce temps-ci de l'année? Mais -le

.St-Laurent n'est pas encore libre que je
sache.

-1l S'agit bien dîu St-Lamrent; j'ail
failli me noyer.. .dan ia chambre.

Pour le coulp, j'en restai "b)aba".
Ce que voyant, mon ami mie narra soui
aventur e

"ýL'affaire", me dit-il, "remionte à
l'été der-nier. Pour raison de santé, moii
médecin m'avait conseillé. les bains
ýi'eau salée. je n'avais jamais vul la
mner;. aussi profitai-je.de soli avis polur
m'offrir une quinzaine à 01(l Orchard
Beach. ,Inutile (le te, dire que ina boîte
(le couleurs .6tittdu'voyage.

Je passai là-bas une vacance délicieuse.
La veille. demonl départ, étant sorti (le
l'hlôtel plus tôt qu'à.l'ordinaire, j'assistai
alu plus Merveilleux lever do soleil qu'on
ait vu de mémoire de peintre. L'idée (le
fixoer cette féerie sur le papier, n'eut pas

piI etÈrxné cans ina tête que j'en
d(!dd(ai l'exécution.' Hélas!r dans mia
pirécipitation de quitter l'hôtel, j'avais
oublié l'eau pour mes godets. i\fa înau-
vaise, étoile me,suggéra alors <le suppléer
à oe manque par de l'eau de nmer. C'est
ce que je fis, nion Sans succès d'ailleurs.
Faiis bien attention, c'est ici que mon
av-ture commence.

'De retour à M\ontréal je montrai à
quelques amateurs écairés, ce que je
cousidérais comme mon chef-d'Seuvre.
Plusieurs manifestèrent aussitôt le désir
de le posséder; seulement, comme j'en
dci aandais un prix assez élevé, ils prêten-
diienit que c'était trop salé, et force me
fût, de garder ma peinture. Je l'accr"o-
chai donc au pied de mon lit; de sorte
que tous les matins, je pouvais voir
lever* le soleil dans mia chambre, tout
comme Louis XI'V à Versailles. C'était
une grave imprudence, ainsi que tu
vas le savoir; et mon ignorance des phé-
noa-.ènes maritimes est ina seule excuse.
Tu n'ignores pas en effet, que cette
épeque de l'année est celle où les marées
sont les plus hautes? Or, la nuit
dernière, la mer représentée- sur mon
tableau se mit à obéir aux forces invisi-
blcý' (lui la commandaient. Elle monta,
monta, tant et si bien qu'elle se répandit
dans la pièce. Ce fut la fraîcheur dle
l'eaui qui me réveilla. .leus à peine le
temps de saisir une caisse de mon savon-
flottant qui se trouvait là par hasard, et
de m'enfuir -à la nage, à deîi-'tu ...
Si on nie reprend à Ïieindre avec de
l'eau de mer!" -ici mon ami esquissa le
geste classique des gens qui prennent <les
résolutions.

Quant à, moi, j'avoue que -ce récit
M'avait, laissé un peu sceptique. La-
brosse s'en aperçut:

..E'-C-7 I -L'iE 3
.- Tu ne me Crois pas,"1 cria-t-il, indi-

gné.., "EhI bien,' demande à nàotre'.ami
Lefranei il y était'"

J'ai vu Lefrane, il m'a dit que d'était
de la blague. .

IMISTOUFLET

FLEURS. PHARMACEUTIQUES

Dugal aspire à plus haut. "Exc.elsior"
est sa devise. S'il n'a pas d'opposition,
iserad président l'an prochain. 1

Charboenn'eaé est très attentif au couts.
Les examnens sont u sédatif des plus
p)ressants, ni'est-ce'pas, Armand?

Bouclier est un grand amate'ur de
l'Escholier; il garde au fond di,~ son porte-
feuille (Période Adaun) son 5 sous pour
le journal. Beli exemuple à suivre..

Bébé Girar-d - Les potins, no us disent
qu'il val démissionnler comnme commissai-
'e-ordon natteur. Sa carabine ne veut pas
le suivie dans lal "restocratie"' des étu-
diants.

Rouleauî a un 'faible pour~ les pilules,
il on donne mêmtie pîour les cors -lux
pieds ..

PERLES.. UNIVERSITAIRES
Au cours':

-"ais-mloi peurî, j'ai le hoquet.''
- "Prête-nioi donc dieux pliastrecs."

-"ecc'est passé!"
-o-

Un' E. .D.se promène avec un E.
E.M. dans le couloir (les Pas-Perdus.'
P. E. M\.-"Oni cet bien ingrat envers

les grands muédeeine. C'est à peine si, dle
temiil anti-e, on1 élève un monument àt
l'uni (l'eux...

E. E. D.-Et les cimetières? "

Discussion entre une jeune fille et un
étudiant anîtimnilitar-iste,

Ellc:-Moi, je suis en. faveur 'du
C.O.T.C. c'est une école poeur formier de
bons maris.

Lui:-Coinient ça?
Ellc:-Oui, ils seront habitués à la

Sublordiniation. . . a

LE JOAILLIER

CE QUE R ...PENSE DE ['ESCUOLIER

"Mon cher, veux-tu que je te dise
franchement quelle opinion j'aýi>de ton
Esc/toler? - Eh bien! Il est pied, arehi
pied - ses articles de fonds sont creux,
ses nlots d'esprit sont idiots. ... presque
auntant que ses lecteurs...

-Parmi lesquels je ne te ferai pas
l'injutre de te compter, je suppose ?

-Evidemme-nt nion, ... Cependant, je
lis les réclames de Dusseant... C'est ce
que vous avez de mieux dans votre
journal.' les réclames de Dusseault..
Mais sacrebleu, quel mérite pouvez-vous
avoir à faire de bonnes réclames?

Peut-on s'empêcher (le dire de jolies
choses quand on parle des élégantes,
artistiqlues chaussures de M. Dosseanît ?

PROPOS ANTI-
CONSCRIPTIONISTES

Dans un tramway, Geo. et Jos., tous
deux étudiants ès Docte et Sapiente,
discutenit les questions <lu jour.

-M,\oi, dit Geo., je suis d'avis que si
le gouvernement nous impose. la conis-
cription, ce ser~a une gaffe monunmentale.

-Pas vrai ?
-Evidlemînient. Suis mon raisonne-

ment. Si on a la conscription, on va
enlever beaucoup de bons bras à l'agri-2

culture, si l'agriculture manque <le bras,
on verra avant longtemps monter le prix

(les vivres, (le toutes les vivres. Que de-
viendront les étudiants quand le Ritz-
bagnon sera oblig .é d'augmenter le prix
de ses merveilleuses 'beans canadiennes.'

A LLO!!
Avez-vous acheté votre comple ~ 3 ~~

pour Pâques? Si non,nx'oubliez pas
de "Prendre l'ascenseur et d'éjpar-
gner dix piastres". Tous les modèles (lu printemp3s. Exnctemcnt ce
que v'ous payez $25 chez le marchand du rez-de-chiaussée, et qui vous
coûtera au

MAGASIN
D'HABILLEMENTS
D'EN HAUT DE R OBINS ON

$151O LIEU DE.$15____S215.O0

DEUX MAGASINS

1-Immneuble Daiidurand, angle des. rues Saitite.Catherine et Sai à%t-Denis
2-Angle des rues Sainte-Catherine .et P'eel, entrée -152 -rite Peel

Grand chisol: articles de fantaisie

PALAIS DES FUMIEURS DE LAVAL

Propiriétaire

Spéaiali; de nirara. domeastiques ei importés
Tabor en fauille» et tabac haché

TEL. EST 734. 169. SAINT-DENIS

RÉ.., TÉL. BELL EST 3131

R. DUGUA Y& CIE
CI [APEAUX\, CASOUE'rrES

Spécialité: CRAVATES

115 Ste-Catherine Est, Montréal

T6i, Bli Est: .S15.

Fleurs naturelles
et artificielles

250 ,rue Si-Denis, 250

SPÊCIAÈrrÊ- Tribut& floraux funéraires

Beuverie Baillargeon)
256-EST STE-CATIIERINE

Préparations spéciales de "«bisaillons'
pour les étudliants. La seule brasserie
classique dii quartier latin.

TL. EST 6954.

United Quick Shoe
Repairing Co.

DUGAL & FRERE. Prai.

TOUTES SORTES DE REPARATIONS
FAITES En; UN CLIN D'OEIL

4la Ste-Catherine ouest, près St-Laureaýt

ÀMssieurs les Etudiants
de Lavai et à leurs

Jeunes Amis

CARTES ',PROFESSIONNELL .Es
Tél. MAIN 1397. itésidenc. - 1473. Saint« Denis

Tél. Saint-Louis :,3809.

Honoré Parent,' L L. L
AVOCAT

Edifica "La Sauvegarde"

Société léga: LAMARItE & PARENT
92, NOTRE.DAME EST. MONTIlEAL;

Téléphone :MAIN 7713.

Alfred LabelIle
AVOCAT-

Chambre, 63
EDIFICE DULUTH

ANGLE NOTRtE-DAME ET SAINT-SULPICE

Résidence Saint*Lsnbert.
Téléphone . 48.

EMILE GRAVEL, B.A., LL., L.
NOTAIRE

DESAULNIERS & CRAVEL.
Edifice ~rnprain

TELEi'I1ONE : Main 3358.
Arrent à priter sur Prenmièe hypothèque'

Tél. Main 4040 St-Louis 2168

VICTOR PAGER
AVOCAT

Chambre 301, EDIFICE POWER
Casier postal 1473. Tél. Mfain 850.

J. -S. LAMARRE, B. AL h

AVOCAT

BIMEUBLE DULUTH

t50, RUEiP N'OTIZL-DAME OUEST

Résidence:
590, RUE SAINT-DENIS. TELEPUGNE: EST 6270

ASSURANCES
Bureu:

26, RUE SAINT-SACREMENT.
TELEPRONE:- MAIN 67 1i

Policas, etc.: le tout an françai.

La Cie J. & C. BRUNET,
PLOMBIERS

Fournisseurs de la "Maison des Etudiants"

223 St-Lauren t. Té!. est 1835

Librairie Saint-Louis
"%« ý NORBERT FARII3AULT, propriétaire

BUREAU PRINCIPAýL ET 14 SUCCURSALES A Papeterie, Fournitures de bureaux, Livres,
MONTREAI. Revues RBomans, Journaux, Jouets, Arti-

Prenez l'ilahiiude de l'épargneC, et vous aurez con- cles religieux et dle fantaisie, Impres-
tribué votre -. rI~i. -osrepérité du DRYSi

Nous vous résr.'vons toujours gle .meilleurt accueil sions et reliure.
que vnrýc comupte Soit gros ou petit

A.-P. LESPERANCE. Z88, RUE SALNIE-CATHERINE EST
Gérant général. <Près Saint-Denis)
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